
le Vieux-Prague. La fin de l'expose donne un aperju des corps de troupes de 
la vieille armée imperiale jusqu'ä la chute de 1918, lesquels sont explicitement 
désignés sous les noms de „Böhmisch" (de Bohéme), „Mährisch" (de Moravie) 
ou „Schlesisch" (de Silésie). 

LA R E M I S E D E L ' E N C L A V E D ' E G E R , R E D W I T Z , Ä LA 
B A V I Ě R E . 

Josef Hemmerle 

La ville d'Eger, autrefois au coeur de l'Egerland des Staufer et ville libre 
imperiale, fut donnée en gage en 1322 par Louis de Baviěre au Roi Jean de 
Bohéme. Parmi les nombreuses possessions et droits de souverainete qu'Eger 
avait encore en Baviěre au debut du 19ěme siecle, il y avait le domaine de 
Redwitz que la ville avait acheté en 1341 avec les terres seigneuriales du cloitre 
de Waldsassen. Depuis l'instauration du royaume en 1806, les Bavarois essayě-
rent de regier les problěmes territoriaux, en particulier les rapports de sou­
verainete de l'ancienne region de Waldsassen. Dans le prétendu Traité territo­
rial de Munich du 14.4.1816, qui regia l'echange de la principauté de Salz-
bourg et des régions de l'Inn et du Hausruck contre le Palatinat, on y inclut 
aussi l'enclave de Redwitz dans le territoire bavarois. 

L'expose traite des détails de l'entree en possession de 1'administration du 
district de Redwitz á Bayreuth par le commissaire général du service adminis-
tratif de la region du Main. Le rapport détaillé du commissaire général donne 
une vue ďensemble complěte sur la Situation statistique, sociale, économique, 
religieuse, juridique et fiscale de ce domaine d'Eger. De plus il nous apporte 
les nouvdles idées de ce haut fonctionnaire bavarois sur les pretentions que 
l'Autriche pouvait éventuellement avoir, vu ses droits de souverainete sur Red­
witz et les villages avoisinants. 

D E L ' H I S T O I R E D E S J U I F S D E B O H É M E A L ' E P O Q U E D U 

N A T I O N A L I S M E M O D E R N E 

Christoph Stölzl 

A 1'époque de Francois-Joseph, de la révolution de 1848 ä la premiére 
guerre mondiale, les Juifs de Bohéme vécurent leur „miracle économique". La 
structure sociale et professionelle juive répondait exactement aux besoins du 
jeune capitalisme autrichien industriel et liberal du 19ěme siecle. En 1900 la 
population juive s'etait élevée dans l'echelle sociale et materielle d'une fa90n 
bien plus rapide et significative que le reste de la société; les Juifs de Bohéme 
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